
C'était la dernière rencontre du cy-
cle de causeries de Ti ar Vro de la 
saison 2022-2023. Et le sujet était 

riche, puisque Didier Le Buhan, professeur 
agrégé d'histoire, a entrepris de retracer 
l'histoire de la Bretagne du Néolithique à 
nos jours. Pas l'histoire, non, une histoire. 
« Celle que je vous propose est un choix de 
ma part », annonçait-il en préambule, une 
histoire à prendre comme une invitation 
pour aller plus loin...
On commence donc au temps des méga-
lithes, entre – 5 000 et – 2 500 avant JC. « 
L'Armorique avant la Bretagne », comme 
dit notre conférencier. Une civilisation s'y 
développe, tirant profit d'un milieu propice. 
« C'est ici qu'on trouve les plus grandes 
densité et diversité de mégalithes. Ces 
tombes étaient réutilisables au cours du 
temps », précise Didier Le Buhan, contrai-
rement aux tumulus de l'âge de Bronze (- 1 
000 avant JC). Des lames polies, des dépôts 
de haches retrouvés partout en Bretagne 
témoignent d'une société complexe, qui 
cultive la terre, fait du commerce...
« Du Xe au XIIe siècle, l'Armorique gauloise 
devient bretonne avec l'arrivée d'une po-
pulation venue de l'île de Bretagne, du 
Pays de Galles, d'Irlande... ». Ils ont suivi 
les saints, hommes d'église et chefs de 
nouvelles communautés. Le christianisme 
en sort renforcé sous une forme originale. 
Les invasions normandes brisent la mo-
narchie bretonne née au IXe siècle. Elles 
sont arrêtées par Alain Barbetorte, fon-
dateur d'un duché aux limites clairement 
établies jusqu'en 1790. Au XIVe siècle, la 
guerre de succession de Bretagne prolonge 
l'affrontement des monarchies française 
et anglaise. La victoire des Montfort, dont 
Anne de Bretagne est la dernière repré-
sentante, est aussi celle d'un « État » à la 
réelle autonomie. Du XVe ou XVIIe siècle, 
la richesse de la Bretagne fait pousser des 
églises partout… Arrive la Révolution Fran-
çaise, qui débute à Rennes le 24 janvier 
1789 devant le Parlement. « Quelques étu-
diants en droit manifestent, les nobles 

passent dans la foule, des heurts violents 
s'ensuivent, ce sont les premiers morts de 
la Révolution ! », note Didier Le Buhan.

La construction d'infrastructures (phares, 
ports, voies ferrées) et le début du tou-
risme masquent mal la misère rurale au 
XIXe siècle. La Bretagne paye un lourd 
tribut lors de la Première guerre mon-
diale : 600 000 Bretons sont mobilisés, 
140 000 mourront. « La culture bretonne 
était alors très présente, avec une langue 
parlée, les costumes, les danses. La guerre 
bouleverse tout ». L'entre-deux-guerres 
est marquée par une profonde misère, les 
Bretons montent à Paris, « migrants dans 
leur propre pays ». Après la Seconde guerre 
mondiale et ses lourdes destructions, la 
Bretagne, où la Résistance a été particu-
lièrement active, engage un autre combat, 
celui du développement pour sortir de sa 
« gangue archaïque » : télécoms, port en 
eaux profondes à Roscoff, coopératives 
agricoles puissantes, mécanisation, mé-
tropolisation... Voilà 7 000 ans racontés 
comme une histoire de la Bretagne, celle 
que Didier Le Buhan a souhaité partager. 

 
UN ISTOR  
EUS BREIZH 
UNE HISTOIRE 
DE LA BRETAGNE

Meurvein : mégalithes
Lavnennoù levnet : lames polies
Sevenadurezh : civilisation 
Kaozeadenn : causerie
Laouer vaen : auge en pierre 
Diorren : développer
Dienez : misère
Divroidi : migrants
Emren : autonome
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RÉSUMÉ
Un mercredi par mois, Ti ar 
Vro Treger-Goeloù (Cavan) 
propose une causerie, en 
breton ou en français, en 
partenariat avec l'antenne 
de la langue bretonne de 
la Bibliothèque des Côtes 
d'Armor. Le 10 mai, la der-
nière causerie du cycle 
2022-2023 accueillait Didier 
Le Buhan, professeur agré-
gé d'histoire-géographie. Il 
a déroulé 7 000 ans d'une 
histoire de la Bretagne, du 
Néolithique à nos jours. 
Tout commence au temps 
des mégalithes, quand la 
Bretagne était d’abord l’Ar-
morique... 
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